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Qu'est-ce qlui a pun vous faire perdre ainsi la tête?
L« Î*icl ui' (Oit n'ran trisrnm"ut le.' y,,îx).-Je ne regardais pas oùmj'allais.

'Mes veux étaient tixés sur les vitrines dlevant lesquelles je passais. Je
vuasvoir si ima nouvelle jupe m'allait bien.

13IEN APPROPRIÉ
JMm"enot'- voudrais avoir une livre de thé.

L',ýpic+ff -- Noir ont mélangé, madaine
Mlemcotte.-Noir, ce sera mieux, je crois ; c'est pour un dînier de

funérailles.

Quand mîonî ami rit, c'est à moi <le lui demander la cause de sa joie;
qjuandi il pleure, c'est à moi (le devinîer la cause de son chagrin.
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NITOSITIONS la kl la montre,.1

.Ce sport se pratique lat nuit.
Vous Prenez une (je ces montres si fort à la mode depuis

quelque temps et dont le cadran (grâce ait Sulfate <le zinc>
est lîuineux Par les plus éýpaisses ténèbres.

Cette montre, vous4 la mnettez an fond d'un grand sac et
vous iiiiiiierg(e le tout dans votre rivière, en ayant soin de
tenir àL la main lat torde qui s'attache au sac.

Les proissons, fort curieux de leur nature, nec tardent
Point àLsaîoule et -à pénétrer dants le sac pour voir
Ilheure qu'il est.

uaîlle sac est à peu prsplein, ce (Iue vous sentez àc
lat traction de la ficelle, vous tirez à vous et vous allez chez
lesl riches particulières leur- demander si elles n'auraient pas
besoin de beau poisson aujourd'hiui, et pas cher, ina bonne
damne.

.Recoinmîandation importante ;essuyez imméndiatement,
votre mntre, dont les rouages sont bien connus pour s'ac-
coîîîiiode- mal dles Ilin viaux stejourts.

.Je terminerai par une révélation don t l'imnportance
n'échappera à nul de ceux clans lit poitrine desquels bat
unt coeur <le vrai pêcheur.

Mon bonhomme a réussi à apprivoiser le brochet et à le
dresser aussi b)ien que n'importe quel chien de chasse.

Grilce à lui, le brochet va devenir le faucon (les rivières,
de inênÎlie que le faucon sauvage est le brochet des airs.

C'est aimnsi qu'à force <le patience, l'hîommîe arrive à as-
servir la nature entière et, (le ses anciens ennemis, faire de
fidèles serviteurs. ALPio.-sE. ALLAIS.

VICTIME DE SA J UPE
Le' doripmir (ù la victime d'un arridaîtt <le b<yeu'.

Comment cela est-il arrivé ?Vous vous promeniez sur l'as-
plialte uni de la rue et aucune voiture ne(, vous a frappée.


